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LtTAT DE GUERRE 366 CHARS, 53 CANONS ET 200 CAMIONS i 
ENTRE LE AŒXIQUE 
CT LES PUISSANCES 

DE L'AXE 
(UIITI 01 LA PnBMItM PAOll 

ANGLAIS DÉTRUITS EN MARMARIQUE 
R»««, 11. — !<« QaarlMr Oftnl tet rorccn urmém ttaliennti 

eommuntQue : 
■n Marmariqua, IM oomkatt u poursuivant, au ooura é—qutt» 

tfa nouvelle* et lourdes pertei ont été Infligées à l'ennemi, 
Parmi l*e prltonnlaro, dont I* nomkre Mpaeee 2.000 nommos, M 
trouvent l'amiral tf'esoadre Sir Oowan et un commandant 
de krigade. En outre, 34S tanke, 21 ohare de reeonnalaaanee, 
S3 eanone et plue de 200 camiona ont été détrulta ou oapturéo. 
L'aviation a repria ses raids oontre des colonnes snnsmiss st a 

Ft ma fol le chef de l'Etat 
mexicain montre déjà un bien 
beau bout de lorelUc quand U atteint et Incendié un grand nombre de véhicules. 
mentionne que les € obligations Tobrouk  a été  violemment  bombardé par  de  pulesantss 
internationales contractées par, formations aerlennae. 
son pajrs > sont un des facteurs ^„  coure  d'enfagementa  avec des  ehaaseun  Italiens ot 
déterminants de la déclaration ,„„„,„^,   |.„|,tion anglalss ■ psrdu sslis appareils. Dau> 

ïs^ce, d'à nSJ ' "»'" »"' •" """" "  '"•"" '^"' '"  •<"•'"«•  "•  ■•"««' 
La vassalité du Mexique est' st d'Apollonia. Lee equipagee ont été faite prieonniere. Troie de 

ainsi lumineusement démontrée, i nos avions ne eont pas rsntras à leur bass. 
bien   qu'elle   ne   faisait   aucun Des bombardiers ont attaqué à faible et à grande altitude 
doute pour les gens avertis sur les aérodromes de Marte : des chasseurs d'ssoorté ont détruit un 
toutes les questions de politique, gpitfire. Un de nos appareils n'est pae rentre a ea base. D'autree 
Internationale. . . • ^ ont rallie leurs points d'appui avec dee tuée et dee bieeses a bord. 

Maie, enfin. 11 est un P'alslr ,^ Méditerranée orientale, un navire de 3.000 tonnes ayant 

SreM^nf Cama^ho'unTelTv?"' «é repéré par nos avions a été torpillé. Un d. no. sous-marins 
qui  avait Juste  un  net  besoin   n'éét pas rentré dé sa croisISrs. Lss proohss parants des mambree 
d'ttre scellé par un cachet d'au-! ds l'équipage ont ete prévenue 
thentlclté 

Le nouveau Conseil Municipal 
DE   LILLE 

CINQ MEMBRES DE L'ANCIEN CONSEIL MUNICIPAL 
HGURENT SUR LA LISTE QUI COMPREND   DEUX  DAMES 

w\Es?oK\\y^ 
GRANDE ACTIVITÉ EN  ATHLÉTISME, 

Les Championnats départementaux 
connurent un gros succèsi^^n-.TXn",- 

DERNIÈRE MINUTE 

Une beik TÏctoire 
de Fivei, à Rouen 

MAIS AUCUNE PERFORMANCE SENSATIONNELLE NE MARQUA 
LES RÉUNIONS DE LA RÉGION- 

Nous   relevons dans   le Journal 
Officiel du 27 msl 1M3. la liste du 
nouveau    Conseil    Municipal    de 
Lille. 

Cette liste comprend 23 noms de 
pcrsonnalitéa lilloises repréeeniant 

.    . . . ...,,..      toutes les branches des «ctivltes in- 
Un nombre limité de bombes siplosivss st Incsndiairss |stééa|du,(rt,i:^ commerciales, artisana- 

Cependant. cette vassalité qui   la nuit dernière sur Msssins st la région sntrs Comiso st Vltterioiies. ouvrières et spiniuelles. 
vaut  son  pesant d'or quant  à| n'ont fait aucune victime. Le Conseil Municipal devant com- 
l'tnfluence    minime    que    peut, ,^       ,      hommes d'équipage d'un aviofl snnsml qui avait!porter 24 noms iM   Paul Dehov-. 
avoir   l'entrée   en    guerre   du [ ^,^ ^^,„„ J,, „ „ p^   au-dessus de Messine, au cours d'une "S," "'^iJ^Ji^Td^'     " 

 lié 

du 

mnXde'iïn<^es1tdtMorou   Inéursion  préc.dente,  ont  été  fait,  prisonnier, dans 
Mt une raiïwn dordre secondaire! Flllouili <tle« Eoliennes). 
que couvrent amplement d'autres, —.^^^--—^-^^==^= 
sentiments politiques. Le prèsl-^ 

ries'^rt'tfé-'e^^^'ieri.T^LES DÉCLARATIONS    U GUERRE EN 
tort, car tout le monde sait 
depuli longtemps déjà que Ipi 
Mexique marche dans le sillage | 
des Jud^o-ploutocrates allies auxi 
bolcheviks. 

Moscou a trouvé sur la terre 
de la république mexicaine une 
base de propagande dont la| 
vigueur fut sans cesse entre- 
tenue et soutenue par le gouver-| 
nement   de   Camacho   et   ceux.giaiii   En fait. 

encore un coiuelller a designer, ce 
qui ne saurait tarder. 

DU PRÉSIDENT 
REEDER 

(lUITl 01 LA PHIMiaal PAOg) 

AFRIQUE DU NORD 
(SUIT! Om L* FRIMItRI PAO» 

w«i.H 1. ii.t- Hi. nmiwMif r:fm«*!i'leur. siiclen conseiller municipal. 
M^nï^nL^ ^^ ^^ ^^^^ ^^1 secrétaire du Byndlcat textile de Mumcipal . jjjj^ . 

M. le Professeur éuiss LE- «. le Pasteur Jsan OHÏRADA- 
CLERCQ. doyen de la Faculté de, Kg_ je l'Eglise réformée de France; 
Médecine de UUe : |   „   Raymond SEROIANT, Néno- 

M.  Edmond aERTIlAND, Direc-!clant    en gros. Délégué    Regional 
leur d'Ecole en retraite, ancien ad-laux Sports : 
loint  : I   Mme Charlotte LE8PAQN0L, née 

Jour : les 33 et 34 mal. le nombre 
d'avions descendus  s'élevait à 33. 
tandis que nos pertes ont été fort 

,: minimes, 
nement   ae   i,aniatiiu   c   ^'•''•''''••^  ''":."  -ZiYiyfMiimÏM.i    Dans  le courant de  la semaine 
de ses prédécesseurs. De même »• P™n7'^_^J"^°^„«JJ''j,»„,,„,,e„ den,,ê„, „„grt  la pu-.ssame de- 
les   Juifs   ont   obtenu   la   PliiS|^.,,jjç   aiimentetion  _iuIflBante_ dans fense ennemie,  les aérodromes  de 
large  hospitalité dans ce payS|ir5 r*aion« dont il s la ssrde e-. qu u,l'île de Malte ont de nouveau été 

e un vent "*  "—'—'■'-    ^- ^ -'  
Mexique 

ou souffle sans cesse un vent de;Ocri:p»     „„„,„„ „ président née-;'»™,!»"'*' "'«: •'',^,*» * .P'"»'»"™ 
■e? rjl^méîté "ordonnance tuant reprises par des unité, de l'aviation 

cri" nécessaire   de 'sV"dônner'2" ')£^"î«° 'aï',"''Mcr«;ïri;i"^ide lAie.'A présent, on avoue égale- 
OfflClellement     l'étiquette     qi,e nerauxpn Belgique ne pouvaient oim ment  a   Londres  que  la   fortetesse 

1-p l'objat de contestations. :d4> l'Ile de Malte a souffert consi- 

en 
«    i. ,.-...     Paient   en«ul'«  "HuBlon  ».iatti-|jjrablement en tant que base dopé, acceptant   â   bras   ouverts ,,,d,_B,.nv.in.n',e_du B.ir_h^»,i,«;;rd^^^^^^^ ^^^ ^^^ entreprises oltm- 

rê.   révolutionnaire,   espagnol.    J..i..e^e.,^^^^^^^^ 
qui déguerpirent prêclpltammeiU^^'^^^Y;;;\^„,„„r, de ift loyauté dejcattons   entre   ritalie   et   l'Alrique 
quand Franco entreprit sa mar ice-tatni' cercles reugieui. du Nord, à la suite des attaques 
che triomphale sur Madrid. }    n ^ conrlu en ces terme» : I Incessantes   effectuées   per   1 avia- 

II   est   donc   normal   que   If i    _ Dan» ti^-m IM P»»» occupé*, etitlon   germano-italienne.   En   raison 
- ■ -, 11 y a un nombre de ces operations et par suite de 

l'intervention permanente d'unltes 
de la flotte Italienne ainsi que de 
sous-manns allemands et de b&ti- 
ments et d'avions d'escorte, le ravi- 
taillement des troupes de l'Axe 
combattent en Afrique du Nord s 
pu se poursuivre sans friction. 

Au cours de cette même semaine, 
des submersibles et des formations 
aériennes britanniques ont déclen- 
ché une seule et vaine attaque coii' 
tre un convoi «ermano-Italien Une 
vedette britannique a été coulée par 
des coups directs d'un navire d'es- 
corte appartenant à la marme de 
guerre allemande. 

président Camacho ait emmené|ai;«i en Be-^ique^i y a "T ""j^^J"^ 
derrière lui les partisans d^:l?/,•i<•„"/.;ïî^?^^:?1,.'^tf>,rT^rtnc1^^^ 
désordre pour lutter contre ceuX'_pi,nqi,p, ^t qui ««««vent ainsi, fans 
de l'ordre danspr m rl«ju« pm>r leur Pf""""^ 

En rejoignant la trlnlté Lon-l;:;;^;^-'.'J T^'"^''kSi,X'?^ru 
dres. Washington. Moscou. Ie^„ vainqueur et lui demander la 
Mexique n'a fait que satisfaire rancn de leur neutralité 
à des aspirations connues de Dan< cea milieu», on »e serre encore 

tout le monde, qui ne surpren- ';;J«^;,r"^nJ:'^'L'Tr,7'irSi-'- 
nent pas et qui donnent raison,,,^..A'tntaie. IM raiitw pniitiqviM de 
au vieux dicton «Qui 
semble, s'assemble ». 

SUR LE FRONT? 
DE L'EST 

res- isdlJi Mal» to\it cela n e« au^ le 
Irfp.ut:!» dune mauvaise spénilatlorr 
loiil   diinp part, en depIt rtM Insucpée 

 Ian»lat«     Imirh*»    ■ve™    une     victoire 
•ntilatae poMlble. eî qui   «^J^^^f ^F^^ 

né'e  qu>n   caa  d une  défaite '«n- 
nt«^   Irs bon» AllemandB ï>o%in-aient 
ihllP- iR-laire Juridique qui dit : t Va 

chercher ta fol où tu l'aj lal«*e »- 
Tom le mflnrte sait nueJa race de 

reux-'i n'est pas encore éteinte qui 
n'eapérent pas aeulement *n x:ne 
vlrtoire sHKlalae. mau qui «ttendent 
Impitl-mmpnt un pro'-hain dfbar- 
oiiemtnt des Anulalv Piur T parer, 
larm^e Bllemarrle naiir» m*me plue. 

icomm»?   f-i    avril    1340     S    courir   «n 
  lN-.rT*r'. on. en m»!   IMO. a •• ?I**\" 

,    puer   vc^   !a   Manoh-t    «ujourdliul. 
-Hier, vers minuit, des appareils ,>> e«it sur n'sf*. pr*te à revoir, en 

«menus, opéraiit isolement, ont Norvège on é Dunkeroue. d"anelenn« 
survolé la r^snon côtière entre Kot- conn.'^i^anre^ et peut-être auasl. at 
ka et Porvoo, Qiielnues bombes ont nouveau» aoversalres. 
été Jetées sur Kot-lta En outre, uni chez beaucoup de eolrtats aile- 
avlon a lance des bombes dans lei-nanda IX^polr et la, lois o'' «>'!J?,^t 
voismage de Porvoo. Un civil a ét^ vont de T^?"" . Vl^ *^« iX-SSe t^tl^ 
b:e«e"*Lea dé^ràus matériels «'nt,-;;«^;0';'-,^f,\';;P4:,S=,„\"|,\r'|Jr^ 
ln«i«nifiantB- Au cours de la même ^™^ ^,T,r rou de pUi-» à une dev 
nuit. les tentatives d'attaques de:*-i,(.tton totale deux an» apréa que 
l'aviation ennem.e ont eie en |par la ms-rhe victorieuse des troupeu 
rayées avec  succès  par  la defense allemnndep,  n  a  *t*  préservé de  la 

(•UITI OC LA PRBMItRI  PAGE) 

antiaérienne. 

Loonies pertes soviétiques 

Troupes et véhicnles anglais 
attaqués avec efficacité 

Berlm. 30. - Le D.N.B. apprend ;l*J*'^f«^^"''^ "^^ '/A'^nf 
que dans la nuit du 28 au 30 mai. 

M. Hanri MARIC, Professeur à 
nnstitut Denis Diderot ; 

M. JMn DELEMER, Industriel : 
M. Aim* QOUOAERT, Directeur 

Commercial. Président des Anciens 
Combattants ; 

M. JMfi LE RLAN, Industriel ; 
M. RoMTt LEtEU. artisan menui- 

sier d'art ; 
M. AUfUstln GOURLET, Indus- 

triel, père de 7 enfants  ; 
M. Rsni LIBERT, Industriel : 
M. OhariM OODINOT, ouvrier fi 

C« dirnenche 31 n»!. Tivea a ren- 
ootitTé à Rouf-n la ■é;ectK)n de Nor> 
mand :e gui s gagné la Coupe déa 
Provinces Prançâlsaa, c'ekt-4-dirt i é- 
qulpe toute première du P C Rouen 
renfarcee de Blliel. d« Netneur et de 
ILecompte du Hsvre A   C 

" gre celle formidable aélctlon. 
uasérent à aon diapa* 

tr*« grand rrjiirh 
Pinalement. la victoire «•» revenue 

a Fives, par 1 à 0. Somerlyncfc aysn' 
marque apréa un magnifique cléoou.é 
•ur   ouverture   de   Bourtntva.   f>tte 
ShaM de Jeu a'eat produite 30* apréa 

I départ d« la 2nie ml-t«mpa. 

ICrombez. mère de 5 enfants, épou-l^*). fl'45" 
Ise de M. le Professeur Lespagnol. 
Ide la Faculté de Médecine de iJille ; 

Mlle Paula POTTItE, Agée de S3 
ans, assistante sociale régionale tu 

M. Emile RAOUtT, Ubraire-Edl- 
teur. rue Neuve : 

M. Oaston WILLEMS, Conrrâleur: 
principal des P.T.T. en retraite, aa-j 
cien adjomt ; 1 Secretariat à la Jeunesse . 

M. le Chanoine Lucien DETREZ.|    M L«en TREELS, dessinateur'n- 
Curé de la Cathédrale de LUie. Pie-jdustnel.   ancien   conseiller   muni- 
sldent de la Regie Municipale d'ap-icipal  ; 
provlstonnemeiu  ; ^   Georges TORCQ, comptable ; 

M. Richard COOLEN, employé,! M. André des TOUCHES, employé 
ancien adjoint ; de commerce. 

M. Retoert TILGE, secréiaire-ad-! Ce dernier a quitté LîLe déflnlil- 
joint de la Ire Kegion Economi- vement et sera vraisemblablement 
QUe  ; I remplacé. 

A LILLE 
Il n'y avait pas gnmd monda au 

St«â« Ouy Lelort pour «nocurager 
:aa «thlétaa nordUtM dana l«ura ten- 
Wtlvee II e«t vrai que la temps 
n'ét«lt pas Idéal : la plate très lourds 
et le vent qui aoufflalt par momeni& 
n'ont pas pcrmia d'enregistrer la 
moindre performanca digne d'Atra 
niae ea vedette. 

LU   RESULTATS   TBOHNIQUES 
JUNIORS. — Marteau : 1. Vaade- 

velde (A.S.CH.). 19 m. 20 : 2 Dw>- 
.nettre (A.S.C-H ). 15 m. 14.— Peld>: 
1. Denaycr lO.I.CL,). 9 m. 19 . 3 
aaogland   (OI.CL).   9   m.   18 

110 m. halai : 1. Corne (U.S.T.). 
19' 3 5 ; 2. DegTOOte (A,a.CJI.i. — 
iavelots t 1. Follet (O.I.CX ). 39 m 
V) : 2. Deherr.poni (UJs.U). 3d m 
BS — IM m. : 1. Denayer (O.I.CL.i 
U" 4/5 ; 2. Duriez (0-IX;.L.. — 
4M m. I 1. Uatbranqua (O.I.OX.) 
54' 4/Ô ; 3. VaUln (O.I.C.L.). - 
1-800 m. ; I. Vanpenne (O Dunker- 
que).4'27" 3,5:  2   PourllRne  (U.8.T.1 
— Parehe : l- Dejonghe (Eeoaut 8p.t 
2 m. 83  ;   2. Corne  tU.S.T.J. — Lon- 
5ueur  :  1. Dénia (0.1.CX-). 0 m. 38 

.   Duboacq   (Uaubeuge).  6   m.  07   . 
— 3.0M m.   :  1- Vanaprangha   l\JJ» 

1>l*   IFB 

CYCLISME ■vec le vainqueur dea 10.000 métrés. 
Plévet, de Lens 

1^8 noms qui furent le plua nu- 
vent nommés aont ceux dea attUétaa 
Bonnel. Duolet. Carrlon. du B.C.A.: 
Lefebvre  (8 B ). eic... 

VolcL les résultsta : 
BËMORS: 10.000 m. plat: 1. Oela 

bre 4R.C.M.) 35' 5S" : 3. Bémond 
(Marquise): 3. Potret (Mollngbém) .4. 
Bouzin   (Llévin). 

lo.ow m. marrhe : I. Plévet <U.8 
C. Lena) 81' 44" 3-S 2 Chevalier (R 
C.A.). 3. analain (UAC. Lenal; 4. 
Oeyvellneq (R.C.A); 5. Pantlgny (R. 
C. LenM 

ll« m.  haies  :  1er Duolet  (RCA )  ""« a d^'jà pria une minute dav.n 
18"; 3e Douhairet (Llévm) ke *ur un groupe de trola bcmme^ 

2.000 m.  : 1er Bonllaoe (B.C A ) en|G^ujot.      Bacouet  et   Maveaux       " 
3e Obiln  (R.CA.ï;  ta CalUe (6   '"- 

BADENESS ET VAN DE VELDE 
QuuDpioiu do Pas-de-Calaù 
Le Cyclo-Club Lenaoïa a ot>lenu un 

plein auccéft dans l'organLaaUoa dm 
sas c&ampioonata aur route. 

La malin, nutt Juniors a'aiUgne- 
rent au départ pour parcourir Ua IM 
ktlométr;s de parcours Apréa quel- 
que* aDandona dua a dea accidents 
da machines, la lot daa courvurs ae 
trouve réduit   A la ml-couraê,  Bade- 

Béthune). 
4.IKNI m. 

3e Bonnel 
C.L.l. 

M. CLAUDE ENTREMONT, 
COMMISSAIRE PRINCIPAL 

A VICHY 

Les bienfaits do Seconrs National 

j CHAQUE JOUR. 
! EN GARE DE VALENCIENNES, 

SIX WAGONS DE COUS. 
:D£STINéS AUX PRISONNIERS, 

Par arréié en date du 22 m?.i 
1942. M. Éntremont Claude. com-| 
missaire principal de l"' classe dei 
la police nationale, est nommé com-, 
missaire principal de 1™ classe à' 
Vichy et chargé de la circonscrip- __._ - ^ 
tio„ de polie,! de Vlch, à compter! SONT  TRŒS   ET  RÉEXPÉDIÉS 
du !'■'■ Juin iy42. ■ 

M. Claude Entremont ancien offi- ^'O'-^s avons, en son temps, sluna 
cier de chasseurs à pied, est très '^ a nos lecieiirs. le travail accom- 
connu et très estune dans la region i'I} P^r ^^ service de tr.age et d'a- 
du Nord ou 11 a exercé comme'Cheminement des coUs destinés a 
commissaire à Anictie, commi8salre|"°" pnaonniers, en gare de La Cha 
d'arrondissement et commissaire P*l-«- 
chef de la sûreté à LUle. De la 
capitale des Flandres. M. Entre- 
mont est passé & Laon comme com- 
missaire   de   la   police   spéciale   de 

Ooddevfiié 1 Eatalrea y 
2M m. : 1 Dents (O.I.C.L.). 24' 

3. 5 , 2 GPBlndorge (U.S.T ) — Dis- 
que : 1. Ualbmnque lOJ.CL.}, 32 m 

~ Leferma (O. Dunkerque). 39 
- SM m. : 1. Deecamps (US 

a.). 2- 17" ; 2. Marie. — Tripla taut: 
1 Malbranque   (O.I.CL.).  11 m. M : 
2 DaaoanevUle  (A.S.C.U.}.  11 m.  10 

CADETS.   —   6   kmt   marehé   ;   i 
Milleacwnps (C.M.C.U.). 27'3r' 3/10. 
2.   Blénalmé   (CM.C.H).   27'   33" 
— MIds : 1. Moal (U-S.U.). 11 m 
04 ; 3. Oesqulére (U.SM.), 10 m. 90. 
— Mm. : 1. Dequeker 4D.SU.I 
;0" 3/6 ; 3. Mouquet (RC.R.). - 
Langueur : 1. Oueudm (Eaoaut 8p ) 
.ï m. 05 :  3. Ohye  1U.S.M ). 8 m. 64 . 
— 3M m. : 1. Ohys (U3.M.). 40" 3/8. 
2   Debru>-ne   (A.S.CH.J.  —  IM  m. 
1    Bleuzet   (O.I.CX.).  2.81   ;   3.   Ca«. 
pera  (Douai). — Mautaur i 1. Mou- 
quet   (R.C.R.).  1 m.  88  :  3   Ouerdlo 
(Eaoaut Sp.l. I m. 55. U m. tialei 
1.   Delaeourt   (A.S.CJI.).   9  4/6   : 
RevUlo;!   (O.IC.L). 

SENIORS   — 10.IM m.  : 1   Lecerl 
34.19 : 2. Bulaine. 35.17 ~ Marteau : 
1 Real (Individuel). 39 m. 06 ; 3 
Legnln (A.GT ). 33 m. 89 ^ lg kmt 
iîiarflha 1 1. Bourgola (C-U.CJI.), 4e 
3" 2/10 ; 2. t»«:lercq (CM.CJi.). 80 
21" 3/10. — 110 m. haiea : 1. La- 
valle (OIC.L,). 17 3/8 ; 2. Lévan 
ilnd.). — 10 m. : 1. Ttbergbten (K 
RT.).  11 4/8 ;   3.  Lavalle   (O.I.CI..) 
— 1500 m. : 1, Hansenne (U.ST.). 
1.12 ;  3- Lecat  (U.â.M.t. — 4M m.   ! 
1 BodUi (U.ST.). 52 1/5 ; 3. Duponi 
(O.I.CL). — Jflvétot : 1. Oorez (O 
l.CX.). 41 m. 38 : 3. Ltvan (Ind.) ~ 
Pelda : 1. Legraln (A.G.T). 11 m. M : 
2 Hervaux (U.SM.). 11 m. 17 — 
Longueur : I. Prouvo»; (ind,). 6 m 
15 ;  2. Bonduau  (O.I.Ci). 5 m. 94 ; 
— 4M m. halea : 1. Dupont (O.I.CL.) 
'■   "    2-5   ;    2    Hupgot    (U.S.M).   — 

T:bergh;i 

1er Slngot  (RCA.) 86": 
R.C.A ):  3e  Cadart  (U.S 

I m   itecple : lar Cannlar (R. 
C. A ). 

4UO m. halea : 1er Bonne! (R.C.A ) 
HiiO   m.    :   1er   Hengot   (RCA.)   3' 
15" 1-5 : 3e Cnpron (Boulogne) : 

3e Béai (Nccuxl: 4e Cayet (Aubtgny) 
lilnque  :  1er Ouyot  (R.C.A.)  38 m 

I:   3s  Bonnel   (R.C.A-);   3a  DeaaUIy 
(R.C.A ). 

100 m.  : 1er Boniface (R.CJl ( 
2-5:   2e   Pellegrini   (Llëvlnl:   3e   Le- 
cointe (Bllly). 

PiridN : 1er Bonnel (R.C.A ) 11 m. 
19: 3e Tbéry (RC.A.1: 3a DeaalUy (R. 
C.  A ), 

30U m.  : 
De maries 
(Lena). 

Hanteur  :  1er Boulogne (Boulogne 
1 m. 61    2e Vtcart (S.B.J 1 m   61     " 
Hernauil. 

4 X 100 : R.CJ^. 46 " 4-5 : 3e Stade 
Bétnuola 47" 

Longueur : 1er Dualé (RCA.) 6 m 
76 : 3e Hernault (Boulogne) 8 m. 69. 
3e Bonnel (R C.A l 

100 m. : 1er Qradel (RCA ) ir 4/5 
3e Kugot (R.C.A. I. 3e Rouaael  (S.B ). 

Javelut . 1er Lemalre (Bully) 38 
métrés 08 ; Se Vlcart (SB.): 3e Dasail 
ly (RCA ). 

JIMOR^. — 10.000 m. marche ; 
1er fiouUemont   (R.C.A.). 

800 m. : 1er Plouvîcr (R.C A.). 2e 
6" 3-5 : 2e Magniez (6B.I: 3a Calica, 
(RCA):  4a Richard   (Blllyi. 1 

4U0 m. : 1er Pollot (RCA.) 65" 
4-5; 2e A}lart (R.C.A ). 3e Delattre 
(SB ). 

Perrbe : Bonnel (R.C.A.). 3 m. 67. 
3a  Duolé   (R.C A). 

1.500 III. : 1er Semall (Llévin) 4' 
36"  :   2s  Hémery   (3.B.):   3e Lecomte 

Pour accélérer la réexpédition de 
ces colis attendus avec impatience 
par no« chera absents et décharger 
ce centre de triage, la Société Na-I2M m. 
tionale des Chemms de Fer Kran-1^ s :  3. coayn (O.ÏC-L). — Diaque: 
çais  dêc.da   en    mars   dernier   de'l  Legrain (A G.T.i. 36 m. 12 ; 3. Co- 

(B:nyt 
:i.iMiu I 

œe"°,'Sn"3r"l «nouv'e.er teÙie «'™i^^ «> »«re de V.ImMnM le.Wn .oi.cx, 31 a,. «. - „ 
d'unponantes lonuauons davions °^^"'°"_ff,J."' J'^S" ,,''Ya-™^ du département du >• v«nd«r».i»i<lt (HJ.T ), a-r 
deeomb.tetjl^Stu;^_a^Jemand.;S2r'pfL'^„VÏ,l,fitl,c^^^^^ "-  ■"-""-    --'^   "»"'   '"^^^ '   "  "  

l'occasion   de   cet avajicement   très 

LE BOMBARDEMENT 
DE LA RÉGION 

PARISIENNE 
mort et de la mine, 

Par-lMe nnié n» a*- Mi'tlfleralt plu*. 
1* le n'>*v\bre d*w»ni»lt tror» «rrand de 
reii"   o'ii   anpp'^ent   de   leurs   vneus 

_ -. ,     r^   vt   o        ; .. u rteeîrtctlon de leur terre natal*, la 
Berm. îl. — Le D. N   a, appreri^i;^,:7"rte    leurs    bien*,    vnire    celle 

de source militaire  : D'importanies;^^ \^ vie de leurs compatriotes 
formations    d'avions     Uo     combat: îona»emrfl nue la pamle ea* 
allemands ont bombarde hier, dans' , *"f4,'°g"%'^Jt' en r*vie rtné-ni- 
le scclei:r nord d'i front à^ l'I>t impnin'lMe* voire inoollte. de parler 
des positions fortifiées, ainsi quejd^ Vnventr de« réjrlons fi'-fun*es T-"- 
des local.rcs où de nombrf;isrs irou-irho-'e, toutefois, est eertalne : dan^ 
pes étaient stationnées et ont in-tia n-éaente guerre, ♦""»,'««JfJ'";,'*" 
^:,t de lourdes pertes à l'ennrmi [^.--t^^P^M,   et ^B^;.SJ^ la^^BeW.j 

Ritaqi 
mouvemems   de   troupes   anglaises 
ainsi que des concentrations de vé- 
hicules et de chars blindes en Mar- 
manque. 

On a observé que de nombreux 
coups directs avaient atteint des 
colonnes de camicHis automobiles 
ainsi que des engins blindes prêts 
^ prendre  le depart. 

Dauires atuques déclenchées par 
les avions de combat allemands on! ! 
été dirigées contre des aérodromes I 
anglais situes à la frontière egyp-, 
tienne. Des coups directs ont tou-'   
ché dea aviona au »ol. des campe- „^. 
ments et des hangars. I    Dautres    personnalité»   se    soni 

On peut estimer que. per suite rendues aujourd'hui dans la loca^ 
de :a precision avec laquelle furent lité qui fut la plus éprouvée par les 
lancées les bombes allemandes, de'bombardements a^i8'^'S„ ^-gnaiom 
nombreux avions ennemis ont été i notamment le cardmal Suhard. ar- 
endommagés ou détruits ichevéque de Paris, et M. Caini-»* 

Girard, directeur des Affairea Dé- 
*• Ipartementales-  Au milieu des  rui- 

Rome. 31. — Au cours de la!r.es. Ils ont apporté aux famiLes si- 
Joumée   de   samedi,   l'aviation    ainisirees le reconfort de leurs solli 

I Nord,   Une  enirpprise  spéciale   fut 

OUITK Dl LA PRfMIKRI PAO» 

bee avions de'combat ai:emandirj^n""de^Vi%^e'"à"p'irnVdiUr''"RrT't! poursuivi ses opérations offensivesicltude. Partout l'ardeur des tauve 
ont   également   pilonné,   au   moyeni^Bj^^^^t   ^   la   i,,tt^   eont-e   rennemi jsur  le   front  de  Marmarique  et   a leurs volontaires a été. comme tou 
de bombes explosive» et pris sous.dA \n dviMaaTion et de la vie euro-jdétruit au cours d'une série d'atta-iJours, admirable, 
le  tir  de   leurs  armes  te   bord.   lesir>*ennea. nl't« ti sers powtble de ten1r|q^Jgg  gjj  rase-mottes,  quelques  dou 
voies   de   communications   servanî|cr.nip^ C«irrr*rr"Tm"eFÙ-nnr'nouJnaines de véhicules et batteries brl- 
au   ravitaïUemeti:  des  Bolchevistes'    ■ '^  '"''' '^'^*''^ ""* Fu.npe non ,    : , j.        j    .   «'l'eile sur le fondement d'Idées pou-)'anniques. Un dépôt de carburants 
et situées sur les arrières de len-j,,,,^  Nspnîéon a échoué parée que a   été atteint   et Incendié par   un 
nem) i«n   t>olltloue   était   trop   personnelle 

Cinq   appareils   ennemis ont  étéivals un  <t'i*re viendra qui réuaslra 
abatttis au dessus du secteur du lac!?'» nouveUe Eurooe sera créée. L'An^ 
Ilmen 

L'activité des Stnkas 
dans le secteur central 

Un doD du Maréchal 
pour les sbistrés 

vichy. 31, — Le maréchal Pétain 

chariree   de   ce   dcUcat    travail, 
rendemrni   est   merveilleux 

De 3.000 à 12.000 colis arrivent 
loLimellement à la Petite Vitesse 
de Valenotennes. Ils proviennent de 
Lille, RoubBix, Tourcoing, Calait, 
Bruay-«n-Artols, 8aint-0m«r, Laon, 
Arras, Cambrai, v.c... 

Des femmes de prisonniers, des 
veuves des deux guerres sont affec- 
tées a leur manipulation. Le Se- 
cours national a embauché pour 
cela une quarantaine de personnes !•'' 

Disons que ce travail qui n'a don- 
né Ueu. quant a présent, à aucune 
réclamation de la part des intéres- 
ses, se fait avec ordre, propreté et 
soin, 

190,000 colis ont été. en avril, de- 
charges,   classfs   et   réexpédies   en 

Morel (U.ST.;. — Hsutaur . - 
PaUcliet (Oaudry). 1 m. 69 ; 2 Mar- 
cmca.1 (O.I.CL.). 1 m. 68. — Tripla 
Saut : I. coayn (O.J.C.L..). 12 nv. 2*: 
2 Bonduau (O.I.Ci.). 13 m. 02 — 
3.0M m. sttapta i l. Lecerf (D.6.M.). 
2 vancoiUié (AO.T.), — Hauteur : 
1. Prouvoet (Ind). 1 m. 64 ; 2. La- 
valle   (O.I.CL.).  1  m. 65. — 4 X »00   : 
1 U.S. Touprquennoise. 3' 43"  1  5 
2 o.l C. Lliloi*. — Parahe : l. Char- 
rier (R.CR-t. a m. 28 : 2. Montlsny 
{Ind ), 3 m. 10 — 4 a IttO ; 1. I.OC 
Llllola.  46'  l/IO  ;     2.  U.S     Roubal- 

ler Carlon Claude  (R.C 
3e Uachin  lUarqutae)   : 

3e Campagne  (RCA ) 
lla:jl>-iir 1er   Hayammes    (S B ) 

1 m 62: 2e ex nquo Vermel iR C A.l; I 
Warot <SB.) 1 m. 60 3e ex aequo 
Talléux (Boulogne): Major (SB.). 1 
métré 56 

Poids ; 1er ROMZ (R.C.A ) B m  83: 
2e  Charriez   (U-6.  L<ena)   9  m.   41   :|> 
3« laaert (BéthuneK 

S.niK)  m.   :   1er  C.   Carlon   (RCA.) 
16' 38":   3e Fourrier  (Outreau)   ;  3B 

(E.H/r.).   2*lDutrlaiix   iMarqulae). 
U>n|[ueur : 1er Lagentll (R.C A ) 

5 m. 86 : 2e Hugo (R.C.A.) 6 m. 70 : 
3e  MoUn   (RCA). 

i\elot  : 1er Molio  (RCA.) 39 m 
3e Hugo   (RCA.)  33  m. 22  :   3e 

PosTwala   (Nceux). 
CAltFTtt. — ft.uoo m. inarclie: 1er 

Jean Chevalier (B.C.A > 27' SO- 3-5. 
2e Bouzin <L:évln) : Se Mercier (R. 
C.A ) 

Et 
l'écart entre la leader et aaa pour- 
aulvanta ira aana eeaae croieaaet Ba- 
d«ne^« se présentera seul à larrivee. 

Claaeement de» juniors: l. BAOR- 
NX5S IC.C. Lena), laa lOU kilomètres 

aur Cvele *■ CJwrlca 
Vaaat », poeoa u Wolb^r ». rm venta 
lis. avenue Llévin, à  L^ns  :   2.  Ua- 

aux   (CC.   Lena).   3   h.   15'   12"   : 
Ouyot    ISC.L).   3    h.    18'   05"    : 

Baquet  (CC.L ). 3 h. 30". 
Le Championnat de» aeniora tut 

mené a vive allure et fut tria dis- 
puté aur lea 140 kilcnaétrea du par- 
cours Dés lea 30 premier» kilomè- 
tres. Maes «échappe S Avion Mala 
11 fut rejoint 15 kilométrée plub 
loin par Thain et Valet, aua «nvi- 
rona de Soucbea. où tout rentra 
dans l'ordre Et le groa des coureur» 
rejoignit, cependant que quelques 
courei:ris étalent dlapanu. tels Uaes 
et Rlgault. Une nouvelle échappée 
ae produit alora et un paloton am 
cinq hommes ae forme, peloton qui 
devait rester déiacbé Juaqu'à l'arri- 
vée. Cependant Van de Velde devait 
un moment dMparaltre de ta circu- 
lation, par suite de erevawon. Apréa 
une chasaa de 20 kllométrea. U ra- 
colialt aux leaders parmi lesquels 
on notait le vétéran Marchand et 
Dewetvere qui eaaayerent nien de 
partir. La fugue ne dura que ciutj 
kilomètres A quoIqueM kliometrM 
de l'arrivée. Dewelvére vu aa chaîna 
sauter, ma» un tfpnnt lui perm:t de 
disputer l'arrivée avec las hommes 
de  léte 

Classement : 1. Van de Valda. 8 h. 
33- lU" : 2. Dsvelvére, d Deapret. 
même temps ; 4 Marchand a S ' ; 
5. Thaln ; a Oevanne. tous du Cyclo 

iClub Lensois 
1 Badeness et Ouyot. chez les Ju- 
Inlors : Van da Velde et Oevetvére 
ainfil que Desprez chez les een:ors 
«nt quallliéa déa S present pour 
disputer les ctiamplonnsu régio- 
naux en Juillet. 

A ARRAS 
orvan 
hlétls 

SS m. haies : lar Lefebvre (S.B ) 
9" 2-5 : 2e Soigniez (RCA,): 3e Bres- 
son   (RCA,) 

Su m. : 1er lïénielle (RCA.) B" 
3-5: 3s Deban (R.CA.): 3e Lefebvre 
(SB ). 

I.OVO m. : 1er Bonté (Marquise) 2' 
53" 2e   Bruneel    (Llévm)   même 
temps: 3e Lannler (RCA l 

Hauteur : 1er Oay (Nœux) t m, 80 
2e Leroy (83.) 1 m. S3: 3e Ctealack 
(BlUy) 

Paul MAYE enlève au sprint 

un K Paris-Tours » 
particnlièrenent terae 

Le fameux a ruban Jaune > ne lui 
jamais en penl dans ce 36s Paris- 
Tours qui vu 70 coureurs au dé- 
part , 

^uato^eé hommes sa présentèrent 
mir la plate du vélodrome de loura 
et la victoire ne pouvait échapper 
au metileL-r sprinter : Paul Mtiye 
battit  nettement   Vtrol   et-  Isa   au- 

Voici le claasemcnt : 
1. Paul Maye. lea 241 kilométras «n 

6 h. 41' 24' : 2. Viral ; 3. Rossi : 
4. Pédrall : 5. Claeya : 6. Van Eense- 
me ; 7. Panier : 8. Van Overloop ; 
9, Delorge : 10. Oauthler ; U. Blum. 
Boda. Ooaamat. Tanneveau : 15. D^s- 
aeaux . 16 Ooutal : n Louviot ; 18. 
Le Ouevec :  19. PawUsiaca. «te. . 

WATER-POIiO 

gare de   VltSnclennw   ;  ce  chUfreirent avec brio. Tout ïut parlait et la 

:aniBatioii     des    championnats 41" l-S. 2e Dupont 
lame   du   Pas-de-Calais   avaltmler (Llévlnl: 1 

été confiée au R   C. d'Arraa. 6M dé-|    Poids   :   1er Lefebvre  tSB )   12 m. 
ouos  et  actifs  dirigeants  sen   tiré-34:  2e Barlct  (RCA.)   U m,  68 ;  8e 

représente en moyenne six waBons 
par Jour. 

Au mois de mal. plus de 300.000 
colis ont été manipulés. Et la ca- 
dence augmenta-. 

(3cs faits méritaient d'être signa- 

APRÈS L'INCENDIE 
DES MAGASINS 

DU   « PRINTEMPS » 

foule qui suivit les différentes et In 
téresaantes épreuves auxquelles par- 
ticipèrent   prés   de   200   athlètes   eut 
l'occasdon d'applaudir les champions 

MM. Sivtende. président du RCA 
Delatour. Desbln. Allart et autres 
ee dépensèrent sana compter pour la 
régularité des épreuves 

On Vit a maintes occaalons d'excel- 
lents    athlètes    ac dlstmguer    aeloni 

coup direct.  Outre les 3 appareils 
du type c Curtlsa i dont on a déjà        ^- ^^„  v.-.-^ ^,. ^^^.^.^...^..,  ^-^^ 
annoncé la perte, 2 chasseurs brl-et le président LAva; seront lepré-jd^.f.ombres amoncelés dans les ma- 
tanniques ont été dercendus et  10 sentes   aux  obsèques des   victimes.g^sms   du   « Printemps »   ravages 

' du  bombardemeni  du  30 mai. par:nont pu être entrepris que ce lundi 
M. Cathala, minisire des Finances :   ■       - ■■ - -- 
M    Abel    Bonnard.    ministre    de 
l'ïiducation Nationale; l'amiral Pla- 
ton,  eecrétatre   d'Etat   auprès   du 

onm.   m T'.™i«i  <«'—«H« chef du Gouvernement, et M. La- 

qu'il    a éW annoncé    a")o>ird'hur»»"„'f„,<^'''i^ff,'^'Veràeftre   tin^ 

pert., en hommea e.  e_n matériel    »^/-^°"^^'-4,«,"„„^." V%'„^,v^; 1'» Scme e. de la Sem^^^ 
les secours urgents aux sinistres. 

L'aniral anglais, Sir Coweh, 
a été fait prisonnier 

    et   ta   Russie en   aerrtnt ex- 
"Vtes   On refniilers l'Anwlererre dans 
"orèsn et la Russie tsrtare dana les | autres gravement endommages. 
steppes, t 

Ces  paroles  ne aoni  oaa d'atitour^ 
^'h'il   ei;ee ont été prononcé"^ 11 y a 
exactement   rent   ans    en   1842.   non 

Berlm  31   — Le D  N   B  apprend "«» o"' ""   Allemand, msls par un 
Am  >niiw^«  «ittftris/o  ■ ]FTf>nc«ls   le poète Virtor HURO de source autorisée . (   ,^ ^^„, ,^ ^p^,^ ^^^^ ^^, Q,, po^ 

Hier dam le secteur central du'msts ie crn\n q-ie l'Autre est delà \k 
front de l&t. des avions ce '•""'-1 — 
bat et des Stukas alemands sont 
entrés en act on derrière les pre- 
mière* lignes ennemies contre des 
coionr.fs de véhicules ennemis et 
des troupes s'apprétant au combat 

Dans dps loîaliies ou de nom- 
breux contingents étaient ranton- 
nés, ainsi que dans des forêts, des 
chapelets de  bombes  bien dirigées 

une   formation" c^   Stukas   aï*:, ta'^^ -"   Marmarique   se  trouvait!: 
mands a  attanuê en  pioué  et  dé   ^f^* ^^^^ P"^" "^^ "îiîl?" ii""'^ *"" 
trult   par   plusieurs   coiios   direct ! Egypte. Au moment d'être fait pn- 

CHAMPIONNAT   DES   FLAVDRCS 

bat TEscaut-Sports 
Longueur : 1er Oay (NoBuz) 5 m 60 06 Vaienciennes par 5 bots a 1 

3a CeaSak (Billy) 5 m. M: 3e Lecomte 
(SB). 

Le Tournoi Universitaire 
Paris-Nancy-Lille 

Dimanche   aux   Bains   UUols.   les 
Cheminots      d'Urllemmes      rencon- 
traient l'Bscaut Sports de Valenc:en. 
nés pour  le  Championnat des Plan- 
drea. division d'honneur. Lsa Ueïlsm- 
mo s l'emportèrent par 5 buta à 1 

Dés   le   début,   Valenciennes   atta> 
L'Athlétlame   aemble   connaître   le que  avec  rapidité  et  ouvre   la  mar- 

ieur  spécialité.   Le   lot   présenté   par succès  cette  saison  et   tas  réunions que  Lea Chemmots réaglaaent et éga- 
le   R,C.A.  était   ImpKMant.   algnalons'de Roubatx, Lambersart et Arras fu- lisent  peu après. Toute la première 
les athlètes d'Aubigny, ce village ru-lrent  suivies  par  une   foule   de   plua)ml-tempH  sera   S   l'honneur  de   !*>»- 
rai qui montre l'exemple et ceux ve-len plus nombreuse, |caut dont l'équipe eat beaucoup plus 
nus  d'Outreau   et   de   la   région   des      Dimanche   prochain,   dans   le   ma-j homogène que cSile de l'iLS.''Ji. Au 
mines. tsul'tQue cadre du parc Jean DubruI-^ repos  :  1 à I 

Lo marcheur Laisnè qui ne put «r-lle  à  Roubaix   tes  Unlversltslrea   en-      Dès la  reprise.  l'Sscaut  tente  une 
river  à   temps  pour  les épreuves de!treront S  leur  tour en  hce avec  unljttaque,  mais les Cheminots a'y op- 
maiche fit une exhibition spplaudleiTournol   triangulaire  d'une   belle   te-1 posent et,  bien qu'ayant  un  homme 

nue. AUX vedettes du  Paria U C. du [sorti,   marque   un   point.      A   la   M 
Nancy O.C. loi> LlIloU opposeront les: mlnutp   de   jeu    Noyelle   dana      une 
meilleurs    athlètes    sélectionnés    de , magnifique descente' marque un trol- 
l-Etat et de la Catho Isième   but   pour   Hellemmes.   Le   Jeu 

Le 7 juin, plusieurs Champlona deig^t  ^n  p^a  décousu  et   l'arbitre   M 
France  universitaires évolueront  «ur;D;i,ardin    doit   eouvent   sortir      des 

Vandercolden, de Mflrcq-en-Barœul.!services de secoues qm ont combattul:e« installations du Rc   Roubsix ou,)ouei;rs Pourtant Hellemmes domine 
Le   personnel   n'est   pas   en   chô-lle   sinistre   de   leur   mieux   et   ontlie spectacle sera de choix. i^j marquera encore 2 buu avant la 

mage   M,   le   directeur  occupe   leslempéche  aon  extension.  En   hom-j   --   -    • 
employes,   un   certain   nombre   delmage de  reconnaissance,  les direc- 
marchandiaes ayant pu être sauvéesIteuis parisiens du « Printemps i ont! 
du sinistre. ifait tenir 30 000 francs aux sapeurs-1 

Le  chiffre des dégâts dépasseraipompicrs. Les braves soldatji du feu 

Les travaux de déblaiement  des 

des    foyers    d'incendie    s'allumant 
encore de tempe à auve. Il faiit un 
travail méthodique qui permettrai M Oarrouy. préfet délégué. Ils ont 
de retrouver les restes calcinés du tenu à exprimer leurs remercie- 
malheureux   gardien   de   nuit.   M.iments et leur admiration pour les 

ont Infligé à  l'ennemi  de  lourdes 2 apparels 

i.u.i.   t/=.   K'"-"-"*^   .,...«   —^, ,   --- i 1    ,    -     I rlargemmt.sembie-t-il.celui de vingt^lont bien mérité cette recompense, 
un pont de chemin de fer d'impor-i&onnier. il appartenait a la 3e bn-ldres    plusieurs   navires  de    guerre;cinq millions que nous avons donné |    M Jouffret commissaire de police 
tance narticullèrr pour le trafic deipade    hindoue   Déjà    pendant    .a;anglals, parmi lesquels notamm«nt|    Les directeurs parisiens du ePrin-iet son secrétaire M. Caudour. pour- 
ravitaillement ennemi- En combatfl guerre  1914-18.  il commandait  unelle    bâtiment de    ligne   «  Princess i temps 
aériens   les   Bochevistes ont perdu escadre   dans la   mer Baltique   et I Royal » et le croiseur de bataille iLlile. 

SCHOS 
et CARNE7 

CALENDRIER.    —    Mardi    1 

ravitaillement ennemi. En combat?] guerre  1914-18.  il commandait  unelle    bâtiment de    ligne   «  Princess I temps »   sont   venus   dimanche   aisulvent   l'enquête   ouvert*   sur   ce'coucher à 21 b   45 
.__   »--^   __. —^..1 .*„   ^-,„. 1»   — n»!,.-..-   ^.i«—t -  .. , . M^ ...*..,.  'désastre, dont les causes n'ont pasj    Aujourd'hui : saint-Pothm 

I avait  suceeislvement  sous ses or- c Hood s. Au   cours   d'une   visite   faite   â 'encore été etalHics. aln : Sslnts-Clottlde. 

coup de Blfflet final. 
Un match d'équipe réserve qui op- 

posait l'équipe II de l A.8.C.H à rel- 
ie du Swimmlng-Club de R«uba!x sa 
ttrmme à l'avanlags dea Roubaialens 
sur 1* score da 4 buU à 2. 

En tfutUrikme page : 
SUITE DES SPORTS 

l 

<; 
< 

\ 

M 

11 

F'i^Kc^^'iïNçôir 
— Mieux que ça 

soupçons sur son identité. Ces soup. 

avait ta:t part de ses .soupçons reia- 
l'al d^ ^r'pvx ^''* * Suzanne, i; retrouvait dans sa 
jai oe ser.eux,^^^^^^^ certains détails peu lavo- 

^ons. a ailleurs, je me garaerai »"^-',,.,.,,♦   chee   elle   une   tendance  au 
Jusqu'à   nouvel   ordre,   de   les  con-i»il"V ="**. ^Vf„J^"V mï^- * li mensonge, à l'envie et même à la 
ler 4 Jacqueline, de crainte ^^^^'^[^''^^ll'^^ir P^^^^ 

ne fasse quelque gaffe si elle Voyait !'"*«*'*"'=*'*   ^^^. *'^^"™.'-4-l?T?l^ 
la personne e.i qucst.on. 

— Elle est de ses relations ? 
— Elle est sa meilleure amie et Je 

me méfiais déjà deLe,.. Mais, au 
fait, vous la connaisses peut-être. 
car elle faii, elle aussi d'i ci:icma. 
C'est une Jolie fille blonde, à qui 
l'on donnerait le bon Dieu sans con- 
fession, et dont Je ne connais que 
le prénom :  Suzanne 

- Ce serait donc Suzanne Tts- 
•ler. une grande amte de Jacquell- 
&e, «n effet I,.. Ce n'est pas possi- 
bl«  !.. 

— Je ne sais pas si ce!a n'est pas 
■ possible, mais Je suis bien ocnvam 
eu que c'est vrai. C'est pourquoi le 
me propose de noter et de retenir le 
nom de cette dame Tlssler. que Je 
vous remercie de m apprendre. Vous 
m'aiderez peut-être à trouver son 
adresse, et à savoir quelles sont ses 
ralatlons ? C'est dans son en tou- 
T9$t gti'U ft»< chercher 

André Page s'émerveillait d« p:us 
phis de la subtilité de son nouvel 

' connue, peu de temps auparavant 
dans une situation assez précaire, et 
U l'avait vue soiiiain narée de b 
Joux Cl dP toilettes, dénotant une 
aubaine imprévue II :e dit à Claude 
et ajouta : 

— J al pensé qu'elle avait simple- 
ment fait la conquête d'un homme 
opuîent. Elle était, 11 est vrai. Jus- 
qu'à ces derniers temps, l'amie d'un 

I jeune homme, plus riche de culture 

so pr 
anu- 

que de revenus, et qui travaillait 
précisément sous U direction de ce- 
lui dont la présence nous manque 
bien aujourd'hui, et dont vous con- 
naissez certainement le nom : Ro- 
che Tonnerre... 

— L'ami très cher de Mme BU- 
gny. fit assez mélancoUquement 
Claude 

— Ah l vous savtes ? répltqqa. 
non moins mélancoliquemsnt le 
cinéaste 

Claude chassa d'un signe de tête 
!et pensées qui venaient de l'assail- 
lir, comme si elles l'eussent impor- 
tuné, en le fiétoumant de sa tâche. 

Malatenant  que  Clauds  lull   — Vous vous rendez compte. dit- 

Il, en changeant de ton. que c'est] 
très intéressant ce que vous me di- 
tes 16 ? Je voulais Justement ai:ein-l 
dre aussi quelqu'un de l'entourage 
de M. de Roche-Tonnerre. Comment 
s'appelle ce Jeune homme ? 

\ — Il se nomme Louis Krouas. 
Vous savez où le trouver ? 

— Oui. J'ai tourné un film scien- 
tifique avec M de Roche-Tonnerre 
et sous ses collaborateurs, et J'ai 
dû a-lora noter, à toutes fins utiles, 
les adresses de ceux-ci 

— Bravo !... Maintenant que la 
nuit est venue, nous allons partir- 
Un brave homme d'épicier m'a p.-èté 
sa voiture. Elle n'est pas luxueuse 
c'e.st ce qu'on appelle une c trans- 
formable ». Elle lui sert pour faire 
ses livraisons aussi bien que pour se 
promener. Mais elle n'éveillera pas 
l'attention, tant on est habitué à la 
voir circuler dans la région. Je 
vous laisse le soin de la conduire. 
car mon éducation sur ce point a été 
complètement négligée... 

— Pourquoi ne prendrions-nous 
pas tout simplement le cabriolet de 
Jacqueline ? Je suis certain qu'elle 
n'y verrait aucun Inconvénient 

— Non! U faut que le cabriolet 
reste là, sur la route, pour bien 
donner à penser que nul ne quitte 
cette nuit, la maison de Jacqueline, 
ni  celle  de  sa  mère .. 

— Vous croyez que ces malsons 
sont déjà surveillées ? 

— J'n suis sûr... le pavillon qui 
leur fait face, et qui. Je vous l'ai 
dit. était inoccupé, a, dejiuls ce soir. 
deux locataires. Je ne les al pas vu 
de près... mais Je sais qu'ils sont là, 
et je «tils certain qulls toot le guet 

C'est pour cela que J'ai attendu 
pour partir, que la nuit soit tomt>ée 

...Tandis que lauto emportait vers 
Paris les deux Jeunes gens qui se 
vouaient au service de la malheu- 
reuse Jacqueline, ils poursuivirent 
ta conversation engagée, c'est-à-dire 
que Claude continua d arracher bri- 
be par bribe à André Page tout ce 
que celui-ci pouvait savoir relative- 
ment & Suzanne. 

— Ainsi. dit-Il. ce luxe Inusité que 
vous avez constaté chez cette belle 
et perfide personne ne cuvait être 
attribué à ce Jeune savant eux res- 
sources certainement modestes  ? 

— Assurément. Mais la Jolie Su- 
zanne Tlssler ne ae gênait san» 
doute pas pour tromper son savant 
avec quelque personnage mieux 
pourvu,, Je me raj>peîle. à ce pr«.- 
pos. qu'elle avait beaucoup tourne 
autour du commanditaire d'un des 
films qui furent réalisés au studio 
C'était un homme qui passait pour 
être extrêmement riche. Il avait fait 
la cour, sans résultat à Mme BU- 
gny. II est bien possible qu'il se 
soit rabattu sur Suzanne Tlssler, 
dont le siège était d'autant moins 
difficile qu'elle ne demandait que 
cela. Je me souviens même de les 
avoir vus ensemble, il y a peu de 
temps. Elle a peut-être atteint son 
but. après tout, en devenant la mui- 
tresse de Michel Qreyval... 

— Hein ? Vous avez dit : Michel 
Orenal ? 

— Oui t Vous le connaissez 7 II 
est vrai qu'il est très connu. 

— J'Ignorais certainement son 
nom et sa persooiu s'il ns s'êtaU 

ui-mème présenté a moi. voici quel- 
que temps, sous la forme d'un bien 
vilain monsieur. Il a osé me propo- 
ser d'espionner Jacqueline pour son 
compte ! Il a tenté d'user à mon 
égard d'un veritable chantage. Cet 
homme est capable de lojt i S'il a 
vraiment des relations suivies avec 
a voleuse d'enfant. Je crois, mon 
cher André, que nous tenons la 
filière... 

— Oh ! Michel Oreyval !.. Un 
homme si bien ! Votre Imagination 
vous entraine un peu vite... et un 
peu loin, mon cher Claude I 

— Nous verrons bien... 
XXI 

UNE POUPEE 
La voiture de l'épicier, conduite 

par André Page, entra dans Paris 
par la porte de Saint-Cloud. A l'an- 
gle du boulevard Murât, l'automobi- 
liste stoppa, se tourna vers son 
compsgncm  : 

— Je suis à vos ordres, dlt^ll en 
souriant. 

Mais aussitôt, changeant d^ ton, 
il s'écria, soudain alarme : 

— Qu'avez-vous ? Series'Tous 
souffrant ? 

Claude avait les yeux fermée. Sa 
figure mince était livide. Une sueur 
d'angoisse perlait à son front Son 
nez se pinçait. Il respirait avec 
effort. Pourtant U perçut la voix de 
son ami. et 1! parvint à lever les 
paupières 

La volonté puissante qui animait 
ce corps frêle l'emporta une fois de 
pms lur sa défaillance. Peu à peu 
Claude reprit le contrôle de gem 
nerfs. Ses Joues se colorèrent légè- 

rement. Sa respiration se fil plusi 
alsee. Son regard tout d'abord éga- 
ré, redevint expressif et limpide. 

— Ce n'est rien, d!t-ll enfin, ,te' 
suis sujet t ces nia'aises. La fati-l 
gue n'est pas bonne pour mol Maisl 
je me reposerai, quand J'aurai reu- 
du la petite Anne-Marie à sa mère I 
Jusque-là, Je tiendrai le coup. soyeB 
tranquille. Mon malaise est déjà 
fini... Mais où sommes-nous à pre- 
sent ? 

Andre, tout en le considérant 
avec étonnement, répondit  : 

— Voyez.. Nous sommes à AU- 
teull. Voici l'avenue de VersallluA 
nous sommes à deux pas du Parc 
des Princes et du bois de Boulogne 

— Tout cela, mon cher, ne me dit 
pas grand chose. Je quitte si rare- 
ment Ponchartrain que Paris est 
pour moi une sorte de cité fabu- 
leuse, eniematique, pleine d'embû- 
ches et de trahisons Ce soir. J'a: 
l'imprefsion d'accomplir une expc 
dition lointaine... Je suis très roma 
nesque. vous le voyez I Mais qu'im- 
porte- Sommes-nous loin de l'ave- 
nue de Wagram ? 

— A cette heure. Je peux vous y 
conduire en dix minutes 

— Eh bien I allons-y. Je veux voir 
l'immeuble où gîte Greyval. 

André Page remit en marche et 
demanda un peu mtrigué   : 

— Comment savea-vous «que Mi- 
chel Oreyval habite avenue de Wa- 
gram ? 

— Je pourrais vous raconter, ré- 
pondit Claude gaiement, que Je me 
suis livré, pour le devmer. à de sa- 
vant«s déductions, «t vous étonner 

par ma sagacité ma clatrvoyanct 
et mon flair de détective amateur 1 
Je préfère vous révéler tout bonne- 
ment que J avals découvert redresse 
de Oreyval... dans l'annuaire de* 
téléphones, à l'époque où J'avais «u 
affaire à lui  !... 

L'avenue de Wagram. en dépit de 
l'heure tardive, était encore très 
animée quand les deux amis y arri- 
vèrent. 

Entre la place de l'Etoile et cell.- 
des Ternes, le côt* où se trouvent 
les cinemas, les mustc-balL^. les ca- 
fés, resplendissait de lum.ères 

— Je ne voudrais pas trop m*- 
montrer déclara Claude Ma sil 
houette est. helas ? trop caractciis 
âue pour échapper à loptl avwe 

'un Michel Oreyval. et même, sil 
entandalt seulement dire qu'un Jeu- 
ne homme contrefait s'Intéresse s 
ses faits et gestes. U aurait t6i fait 
de me repérer et je tremble a l'Idée 
qu'il pourrait mettre a execution les 
terribles menaces fftl'es à Jacque- 
line Donc Je ne descendrai pas de 
la voiture, que Je vous prie de ran- 
ger a proximité de la msison de 
Oreyval C'est bien celle-ci. D'«st-«c 
pas ? 

Il désignait un Immeuble de bellt- 
apparenee. dont la porte cochêre. 
dûment close se trouvait en plemf 
lumière, grâce aux terrasses des 
deux établissements qui l'enca- 
draient 

— C'est bien là en effet, sonftr-, 
ma André Page L'appartement est, 
au premier étage II y a du monde 
Les fenêtres sont éclairées. Il y s 
une place hbre le long du troct^Mr.i 
nous pouvons nous j installer, an' 

observation.   Est-ce  cela  que  vous 
désirez  ? 

— Exactement J'aurais préfère 
oroceder à une enquête détatllée 
interroger les commerçants du voi- 
sinage, le concierge même Ce se 
ratt mallieureusemen; très imprj 
dent. Nous devons pour le moment 
oous contenter d'observer les abordf 
de i'inuneuble. 

— El s'il n arrive rien  r 
— Si; n'arrive rien, mon cbe- 

Page, vous en serez quitte pour v^ 
nlr avec moi. faire ici une c plan 
que » sérieuse et continue comm- 
disent les policiers et les Jourr^a 
listes. 

— Je le ferais votont'.ers. mais j- 
préférerais, avoua naïvement le ci 
néasti'. qu'il se oassc quelque chOM 
pendant que vous êtes avec mui 
Vous en dégagerez mieux que moi 
les enseignements : d'autant qut 
Je suis toujours :rés sceptique, quaui 
â is p.irticipaiion de M Oreyval s 
un enlèvement d'enfant   I. 

— Eh bien l attendons toujours. 
Ils  n'attendirent  pas  longtemps 

Le sort leur fut favorab'e 
Quelques mmutet s'étaient écou- 

lées, lorsque Claude tressaillit ei 
serra fortement le bras de son com- 
pagnon. 

— Voyez. dli-lL cet homme en 
chapeau rond, qui porte une botu 
s(HJS le bras, et qui passe actuclie- 
ment devant la terrasse du café. 1*. 
en face 

— Oui, !• vols, mais is ns M ootw 
n.-!a pas. 
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